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M. Friedel présente la communication suivante:

Sur la Biératite, eapèce minérale nGnelle,

par M. ALPH. COSSA.

Tout près des fumerolles du cratère de rUe de Vulcano
(Lipari), on trouve des concrétions stalactitiformes qui cimen
tent une espèce de tuf composé de menus fragments de tra
chytes et de laves décomposées. Ces concrétions ont une
couleur grisâtre et sont parsemées de veinules de soufre
sélénié, de sulfure d'al'senie, ct saupoudrées d'efflorescences
de chlorure de fer et d'ammonium. Elles ont une textul'e le
plus souvent spongieuse, très rarement compacte et pl'esque
vitreuse. En les observant à la loupfl, on y trouve quelques
lamelles d'acide borique et une grande quantité de t1'ès
petits cristaux que, au premier abord, j'étais porté à consi
dérer comme formés pal' de l'alun potassique (riche en
cresium et en rubidium) que j'avais déjà étudié en t877
parmi les produits de l'île de Vulcano.

Lorsqu'on traite ces concrétions par une grande quantité
d'eau distillée bouillante, elles s'y dissolvent pOUl' les trois
quarts de leur poids. La solution a une l'éaction acide et laisse
immédiatement déposer une quantité relativement considé
rable d'une malièl'e gélatineuse, en lamelles irisées qui,
après dessication sur du papiel', se change en une masse de
petits cristaux incolores, monométl'iques, dont la forme pré
dominante est ce tube modifié par les facettes de l'octaèdl'e.
L'analyse de ces cristaux a démontré que leur composition
concorde exactement avec celle du fluosilicate de potassium
2KFI, SiFl4, dont ils présentent tous les caraclèl'es. De 3 kilo
grammes de ces concrétions j'ai pu retil'er, par le seul trai
tement avec l'eau, plus de tOn gl'ammes de fluosilicate de
potassium pur.

Comme ce sel n'a pas encore été trouvé parmi les produits.
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actuels, je crois pouvoir le considérer comme un nouveau
minéral, pour lequel je propose le nom d'Hiératit~, du mot
Hiera, nom grec de l'Ile de Vulcano.

Dans les concrétions de Vulcano, la Hiératite se trouve
associée aux minél'aux suivants: soufre sélénié, réalgar, mi
rabilite, Glaubérite, acide borique, aluns de potassium, de
cresium et de rubidium, et à des combinaisons solubles dans
l'eau, d'arsenic, de fer, de thallium, de zinc, d'étain, de
bi~muth, de plomp et de cuivl·e.

Le cresium est plus abondant que le rubidium, et de
3 kilogrammes de concrétions, par cristallisation fractionnée,
j'ai retiré près de 4 grammes d'alun de cresium pur.

Le tballium, qui se trouve à l'état d'alun, est dans la pro
portion d'un millième. Après le fer, le métal qui prédomine
dans la solution aqueuse (peut-être à l'état de fluostannate
'alcalin) est l'étain. Mais les autres métaux (zinc, plomb, bis
muth, cuivre) s'y trouvent aussi en quantités telles, qu'on
peut les reconnallre et les séparer très facilement par les
méthodes analytiques ordinaires.

Je me permels d'appeler l'attention de la Société sur la
présence de combinaisons solubles d'étain et de bismuth qui,
autant que je sache, n'ont pas encore été obscnées dans les
produits des exhalations volcaniques.

EXTRAITS DU MINERALOGICAL MAGAZINE,

par M. J. CURIE.

lammérérite (Heddle). M. Heddle a trouvé la kammérérite en
cl'istaux bien formés ayant près d'un f/fJ. pouce de longueur;
les feuillets ne montrent pas facilement les propriétés opti
ques; cependant on peut dire que ce minéral est uniaxe, ou
que s'il est biaxe, l'écartement des axes est très faible.




